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Expérimenter les jeux olympiques d'hiver

Fais preuve d’enthousiasme !
Dans la vie, tu auras l’occasion de mener des gens. Tu pourrais être capitaine d’une équipe sportive, entraîner des athlètes, 
faire du bénévolat dans ta communauté, encadrer des gens au travail, ou être parent. 

Bien mener n’est pas facile, et c’est beaucoup de responsabilités, mais c’est aussi un grand honneur et un privilège.  
Mener te donne la possibilité d’améliorer un peu la vie de quelqu’un. C’est pourquoi tu devrais aborder cette chance avec 
enthousiasme et dynamisme. 

Pense à tes modèles dans la vie. C’est plus facile de suivre quelqu’un qui aime son rôle de modèle, non ?  
Ces personnes sourient et sont sympathiques. Elles sont rigoureuses, sans se prendre elles-mêmes trop au sérieux.  
Elles ne rechignent pas et ne se plaignent pas, et sont plutôt positives et volontaires. Fais preuve d’enthousiasme,  
et tu constateras avec surprise que le leadership devient beaucoup plus facile.

Décris une personne proche dont tu admires le leadership. Elle peut faire partie de ta famille, du personnel enseignant ou 
entraîneur, des leaders de ta communauté ou encore de ton cercle d’amis. Comment cette personne fait-elle preuve de 
leadership ?

A-t-il été difficile d’approcher des élèves plus jeunes sans les connaître ?  
Si oui, comment as-tu surmonté ton hésitation ? Comment ont réagi les élèves ? 
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Adapte-toi aux personnes que tu diriges
Il faut comprendre les besoins et les capacités des personnes dont on est responsable. Quand tu étais en 1re année,  
tu ne pouvais pas faire ce que tu es capable de faire maintenant. Être responsable de jeunes enfants demande de la  
patience et de la compréhension, car ceux-ci n’ont pas les mêmes capacités que toi. Ils bougeront moins vite, auront  
moins d’expérience, et solliciteront davantage ta patience.

Réflexion
Repense à la séance de ce matin : selon toi, de quelles façons l’enseignement a-t-il été adapté à tes habiletés, tes intérêts, 
ta capacité d’attention ? Énumère quelques adaptations.

Y a-t-il des choses que tu peux faire aisément aujourd’hui qui t’auraient posé problème il y a un an ou deux ?  
Dans la vie, nous ne cessons jamais d’apprendre et de développer notre savoir-faire. Décris certains changements que tu  
as vécus jusqu’à présent sur le plan de tes connaissances et de tes capacités.
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Incarne un modèle que les autres veulent suivre
Être un bon meneur, c’est demander à ce que les gens nous suivent parce qu’ils nous apprécient, nous respectent et  
nous font confiance pour s’occuper d’eux. On suit plus souvent une influence qu’une autorité. Même si on n’a pas l’autorité 
pour donner des ordres ou forcer les autres à faire quelque chose, on a de l’influence. On peut les encourager, montrer 
l’exemple, agir avec bienveillance et sans autoritarisme, gagner leur confiance, et devenir la personne qu’ils ont envie de 
suivre. C’est ce qu’on appelle de l’influence positive. Par exemple, si l’entraîneur a l’autorité pour dire aux joueurs quoi faire, 
le capitaine de l’équipe les amène, par son influence, à travailler en équipe. 

Énumère quelques personnes qui dirigent en exerçant : 1) leur autorité; 2) leur influence.

Autorité : 
Influence : 
Décris une personne plus âgée que tu as envie de suivre en raison de sa façon de te traiter. Qui est cette personne ?  
Pourquoi l’admires-tu ? Que vois-tu en cette personne qui te donne envie de la suivre ? Exerce-t-elle sur toi de l’autorité ou  
de l’influence ?
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Mène avec le « nous» et pas avec le«« je»  »
Les bons meneurs cultivent l’esprit d’équipe, reconnaissent les contributions des autres et les font passer en premier, et 
encouragent tout le monde. 

On doit à Rudyard Kipling le fameux proverbe : « La force de la meute est dans le loup. La force du loup est dans la meute ».  
Une meute de loups peut chasser un grand animal qu’un loup seul ne pourrait pas chasser. Quand les loups chassent  
ensemble, ils peuvent accomplir plus de choses. Un loup peut difficilement tuer à lui seul un cerf, mais en meute, c’est une 
autre histoire. 

Le pouvoir du nombre est un principe que comprennent les bons meneurs. Ils font en sorte que toutes les personnes dans 
l’équipe restent motivées à donner le meilleur d’elles-mêmes pour l’équipe, pas seulement pour elles-mêmes.  
Un bon meneur ne blâmera jamais les autres en cas échec. L’équipe partage les victoires comme les défaites.

Parmi les élèves plus jeunes que tu as dirigés cette semaine, y en avait-il qui ne voulaient pas participer ?  
As-tu été en mesure de les motiver à participer ? Quelles stratégies as-tu utilisées ? 
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